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Antoine Messean, PDG d’Ab-
so Bois, dans les ateliers de
menuiseries extérieures et
intérieures de MBMA, entre-
prise sise à Canéjan (33).
DAVID THIERRY/SUD OUEST 

Désormais, il s’agit d’un
groupe industriel néo-
aquitain qui se posi-

tionne sur une offre globale
unique résumée par ses qua-
tre initiales : Abso Bois (Agen-
cement bois solutions). Un
groupe spécialisé dans la 1re,
2e et 3e transformations du
bois, qui s’est construit rapide-
ment depuis 2018, par crois-
sances externes. 

Au commencement : le vi-
rage pris à 180° par un profes-
sionnel du secteur bancaire,
expert en fusion-acquisition et
dans l’accompagnement des
sociétés en difficulté, qui dé-
cide de se lancer dans une car-
rière de chef d’entreprise.

Antoine Messean rachète
ainsi, fin 2018, sur ses fonds
propres, une vieille scierie-ra-
boterie familiale des Landes,
Lamarque Sogy Bois. « D’en-
trée, j’avais construit mon pro-
jet sur une stratégie : mon idée
n’était pas de reprendre une
entreprise mais de créer un

groupe sur le bois par agréga-
tion de métiers, sur un modèle
fédératif. » 

Résultat, l’année suivante, le
chef d’entreprise ajoute à l’ex-
ploitation forestière et à la pro-
duction de lambris, parquets
et moulures, la menuiserie
d’agencement haut de gamme
et les menuiseries extérieures,
ainsi que la tapisserie d’ameu-
blement et la sellerie avec
l’achat de l’entreprise MBMA et
de ES Euro sièges, regroupées
sur un site à Canéjan (33). Abso
Bois finit, en 2020, de se struc-

turer au travers de la reprise
de Rasec, une menuiserie
d’agencement spécialisée
dans les grandes surfaces de
bricolage, alors en dépôt de bi-
lan, sise à Mortagne-sur-Sèvre
(85).

Un plan sur trois ans
Abso Bois prend alors toute sa
dimension de groupe avec
trois sites d’implantation et
240 collaborateurs. « Il nous
fallait atteindre une taille si-
gnificative pour nous affran-
chir de certaines difficultés tel-
les qu’une dépendance trop
forte à certains fournisseurs et
à des clients trop dominants.
Et la stratégie commerciale
des entités que nous avons re-
prises, alors basée sur la pro-
position de produits, s’est ré-
orientée sur une adaptation
de l’offre aux besoins des
clients. L’idée étant d’écrire
l’histoire avec ces derniers. »

La holding commence par
un chiffre d’affaires de 20 mil-
lions d’euros en 2020, pour ra-
pidement atteindre 29,3 mil-
lions l’année suivante (avec un
niveau de dette inférieur à
4 millions d’euros) et tabler

sur une poussée à 42 millions
d’ici à 2025. 

L’ancien gérant de MBMA,
Marc Bégout, est devenu direc-
teur général de la holding et
Stanislas De Malet Roquefort,
un investisseur qui a fait ses
armes dans le photovoltaïque,
le troisième actionnaire.

En 2021, Abso Bois a cherché
à consolider son assise via une
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Notre stratégie s’est
réorientée sur une

adaptation de l’offre
aux besoins des clients

Le groupe Abso Bois est l’agréga-
tion de quatre entités. Lamarque
Sogy Bois : scierie-raboterie à
Ygos-Saint-Saturnin (40) de
110 salariés, 70 000 m3 de bois
sciés par an. MBMA : menuiserie
de 23 collaborateurs sise à Cané-
jan (33), 750 menuiseries produi-
tes par an, a participé à l’agence-
ment du restaurant le Clémen-
ceau et du Café français à Bor-
deaux. ES Euro Sièges : sellerie,
tapisserie, 5 salariés, installée
avec MBMA à Canéjan. New
Rasec : menuiserie industrielle
sise à Mortagne-sur-Sèvre (85),
122 collaborateurs, 3 bureaux
d’études, 20 000 pièces fabri-
quées par an, 54 000 m2 de
panneaux par an.

QUATRE ENTITÉS

Le projet H2Bordeaux réunit,
autour du Grand Port mari-
time, différents acteurs du sec-
teur pour développer la pro-
duction et l’usage de l’hydro-
gène comme carburant alter-
natif sur le territoire. Une
expérimentation qui a pour vo-
cation d’être dupliquée au ni-
veau européen. Plusieurs zones
portuaires se sont en effet déjà
montrées intéressées.

À Bordeaux, plusieurs pistes
d’usage sont déjà envisagées.
L’alimentation des Bat3, les ba-
teaux de transports en com-
mun sur la Garonne, pourrait
être convertie. D’après les étu-
des, une navette fluviale con-
sommerait jusqu’à 15 tonnes
d’hydrogène par an. Les bus du
réseau TBM pourraient, eux aus-
si, rouler à l’hydrogène. Pour ce-
la, il faudrait prévoir l’installa-
tion de deux stations de re-
charge pour les alimenter, sur
chaque rive de la Garonne, une
à Bacalan et l’autre à Bassens.

Leader en France
Souvent présenté comme
l’énergie du futur, car il n’émet
pas de gaz à effet de serre et se
trouve en grande quantité à la
surface de la terre, l’hydrogène

reste pour l’heure très peu ex-
ploité. Il représente moins de
2 % de la consommation mon-
diale d’énergie. Car, il reste
complexe à exploiter. Il n’existe
pas à l’état pur, il est toujours lié
à d’autres éléments chimiques,
et doit donc être produit par ré-
action chimique, puis stocké
avant d’être utilisé. L’hydro-
gène actuellement consommé
provient en très grande majori-
té des hydrocarbures (95 %). Il
peut aussi être produit par élec-
trolyse à partir d’eau et d’élec-
tricité, ou extrait des gaz de la
biomasse.

Pour autant, Bordeaux veut
se positionner comme un des
leaders de la production d’hy-
drogène en France, avec l’objec-
tif d’atteindre un GigaWatt à
l’horizon 2030. Pour Michel
Le Van Kiem, responsable du
développement et de l’innova-
tion du Port de Bordeaux, « les
infrastructures existent. Nous
avons déjà des usines qui font
des huiles ou des engrais. La
ressource locale de biomasse
existe. Nous avons la plus
grande forêt d’Europe. Et les ca-
pacités de stockage sont là aus-
si. »
Stéphanie Lacaze

Le port de Bordeaux mise 
sur l’hydrogène pour l’avenir
Avec son projet H2Bordeaux, le Grand Port maritime 
se positionne pour devenir un des acteurs majeurs 
du développement de l’hydrogène en France

Les navettes fluviales de Bordeaux pourraient fonctionner 
à l’hydrogène prochainement. ARCHIVES GUILLAUME BONNAUD/« SUD OUEST » 

Nous avons des solutions
pour financer
vos projets d’entreprise
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FLASHEZ-MOI !

Recherche de financements
Réalisation de prévisionnels
Mise en relation avec des partenaires financiers
Préparation au « pitch bancaire »

10



Jeudi 7 avril 2022 SUD OUEST SUD OUEST ÉCO

levée de fonds de 4 millions
d’euros qui lui a permis de fi-
nancer l’amorçage d’un plan
industriel programmé sur
trois ans. « Notre stratégie était
de pérenniser d’abord la crois-
sance interne en améliorant
nos outils de production :
nous avons donc investi dans
une chaudière à bois pour la
scierie. Scierie pour laquelle
nous allons monter en puis-
sance au niveau de la volumé-
trie – la demande est très forte
tandis que le prix du bois ne
cesse de grimper –, de diversi-
fier ensuite nos produits vers
la menuiserie extérieure et de

développer notre activité à
l’export, notamment en direc-
tion de l’Espagne », souligne
Antoine Messean. 

Ambitions internationales
Des investissements sont éga-
lement prévus à l’échelle de
MBMA afin de moderniser les
équipements et de renforcer
son positionnement comme
celui de New Rasec sur le sec-
teur des agencements spécifi-
ques : boutiques, hôtels haut
de gamme, restaurants, ou en-
core grandes surfaces spéciali-
sées. « Et nous allons aussi ré-
pondre aux appels d’offres pu-

blics, ce que nous ne faisions
pas jusqu’ici », précise le PDG.
Une deuxième levée de fonds
de même ampleur que la pre-
mière est programmée.

Antoine Messean ne s’en ca-
che pas : il veut faire d’Abso
Bois « un groupe français, indé-
pendant et solide dans le sec-
teur du bois, de la menuiserie
et de l’agencement. Un acteur
de référence ancré dans la fi-
lière bois qui porte une atten-
tion particulière aux approvi-
sionnements issus de la ges-
tion durable des forêts de
France ». Le tout avec un rayon-
nement international.

s fondations ÉCHOS ÉCO
Péna et Europlasma
accélèrent sur les CSR

BAS CARBONE Le groupe girondin
Péna (211 collaborateurs), spécialisé
dans la collecte et le recyclage de
déchets, et Chopex, filiale dédiée à la
préparation de combustibles solides
de récupération (CSR) appartenant
au groupe expert de la dépollution
Europlasma, confirment la montée
en puissance de leur partenariat pour
la production d’énergie bas carbone.
Les deux sociétés collaborent depuis
plusieurs années pour la production
de CSR, un substitut au charbon
élaboré à partir de déchets non
dangereux transformés en combusti-
ble dans l’usine Chopex de Morcenx-
la-Nouvelle. 

200 postes à prendre
à Agen le 14 avril

AGROALIMENTAIRE Le 14 avril
prochain, un job dating portant sur
200 postes (CDI, contrats saisonniers,
alternance) à prendre sera organisé
de 8 h 30 à 14 heures à l’Agropole
d’Agen. Une trentaine d’entreprises
du secteur agroalimentaire et alimen-
taire seront présentes à l’image du
Temps des Cerises, Boncolac, Roua-
ges, Ultra Premium Direct, Unicoque,
Maître Prunille… Renseignements :
www.jobdating-agropole.com.

Passion Artisanat, salon
virtuel le 13 avril

EMPLOI FORMATION Pour la se-
conde année consécutive, la Chambre
de métiers et de l’artisanat de Nou-
velle-Aquitaine reconduit, le 13 avril,
son événement numérique dédié à la
formation et à l’apprentissage :
Passion Artisanat. De 14 heures à
19 heures, via le site 
www.passion-artisanat.fr les partici-
pants préalablement inscrits (sur ce
même site) pourront avoir accès à

200 offres d’emploi en alternance,
écouter des témoignages de jeunes
en formation, découvrir le top 3 des
métiers les plus attractifs, ainsi que
les trucs et astuces pour décrocher un
emploi en alternance.

Spie France recrute
250 personnes

ÉNERGIE La société spécialisée dans
les services dans les domaines de la
transition énergétique et numérique
Spie France (19 000 collaborateurs),
filiale du groupe Spie, recrute
3 600 personnes à l’échelle natio-
nale, dont 260 en Nouvelle-Aqui-
taine. Outre 240 postes en CDI, Spie
présente aussi 40 contrats en alter-
nance. Tous les niveaux d’étude sont
ciblés, du bac pro au diplôme d’ingé-
nieur pour des métiers qui vont de
technicien de maintenance à installa-
teur de fibre optique, en passant par
les techniciens de data centers,
soudeurs ou encore ingénieurs télé-
coms… Détails sur 
https://www.spie-job.com.

Hôtellerie : Ginto
se renforce à Bordeaux

TOURISME Le jeune groupe hôtelier
Ginto créé en 2016 et qui comptait
jusque là trois hôtels (hôtel Gambet-
ta à Bordeaux, hôtel Saint-Julien à
Biarritz, hôtel Paradis à Paris) vient
d’ajouter une nouvelle adresse borde-
laise à son catalogue. Le groupe,
accompagné financièrement par
Bpifrance et le Crédit agricole Pyré-
nées Gascogne Entreprises, vient de
faire l’acquisition du Grand Hôtel
Français (Best Western), un établis-
sement d’une trentaine de chambres.

Un salon 
pour les indépendants
et les freelances

INFORMATION Les Solo&co Days,
rencontres professionnelles pour les
créateurs d’entreprise, se dérouleront
le jeudi 14 avril à l’hôtel de Bordeaux
Métropole dans le quartier Mériadeck.
L’occasion de discuter avec des ex-
perts pour savoir quelle forme d’en-
treprise choisir, les tarifs à appliquer
ou le développement de sa clientèle.
Inscription sur 
www.soloandcodays.com.
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